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L'ECLAMPSIE ET SON TRAITEMiENT()

PAR iM. LE DOCTEURt LAuMAitdUE

(lef (~'ur litlqiic outéticulc à 1'LuPivc8LitC Lavai dec Montrt.

]LJéClaýie.,i est une toxéraie ou un. empoisonnement du
bagcairatérisé par -des accès convulsifs avec perte dle connais-

:anee et suivi de coma.
Ou lui considère quatre périodes parfaitement distinctes,

les unes des autres, par des s.y3nptùYmes si bien dléterminiés qu'il
nous est inmpossible de faire fausse routt.

A la rigueur, on pourrait llui ajouter une autre période que
nious app)ellerionIs p)rémonitoire et qui servirait beatuco-up, si
nous avions l'avantage de voir la malade longtemps avant le
ternme de laocouchiement. 11 faudrait dans ce cas, faire l'exa-
men des urines très fréquemmîent. Si on découvre de i'albu-
mine, le rég,,ime lacté absolu, <impose ; au -contraire, si on n'en
découvre que des traces, le régime mixte, consistant dans dzu
lait, des biscuits secs, dc l'eau de Vichy, de l'eau, Carabana,
au besoin, sera. suffisant.

Cep.endi algré ces tiaitemnents, vous rencontrerez cer-
taines alhuinturiques qui seront atteintes d'éelanipsie ; p.. r
contre, il ziutres, n'ayant aucune trace d'albumine dla.ns leur uoei-
»ie, éprouveront de nombreuses attaques. L'opinion de Tarnier,
qui dit :" Donnez-moi une f emane ayant -de l'albumine dans
ses urines, huit jours a7ant 'a.ccouchemen"., et je certifie
qu'eDe ne souffrira pas tl'èe:.laimpsie ", est done un peu trop
dogmatique.

C'est bien une règle génléraie, mnais elle souffre quelques ex-
ceptions.

(1) Notes recuieillies par M. Raoul Tassé, étud-fant en médecine.


